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D 499 AMERIQUE LATINE: PROTESTATION DU CELAM AVANT PUEBLA

Profitant d'un article paru dans la presse colombienne, le bu­
reau du Conseil episcopal latino-américain (CELAM) a, le 4 janvier 
1979* publié un communiqué pour protester contre les campagnes de 
dénigrement dont il est l'objet avant la conférence de Puebla.

latino-américain qui s'ouvre à Puebla (Mexique) le 27 janvier pro­
chain avait été statutairement confiée au CELAM. La personnalité 
de son secrétaire général, Mgr Alfonso Lôpez Trujillo, qualifié 
communément de conservateur, a suscité depuis 1972, date de son é- 
lection à ce poste, de nombreuses polémiques dans les milieux 
chrétiens d'Amérique latine.

Ces polémiques ont été variées. La première est née de la dé­
cision du CELAM de restructurer dans le sens de la concentration 
les différents instituts de formation pastorale et catéchétique 
créés par l'équipe antérieure du CELAM (cf. DIAL D 1 1 6 ).

La seconde porte sur le P. Veckemans, théologien jésuite, dont 
l'influence est prépondérante dans le CELAM actuel. Des accusa­
tions graves de subornation par la CIA ont périodiquement nourri 
des articles de presse à travers le monde (cf. DIAL D 3 et 250;

procès par le CELAM qui lui reproche d'être en quelque sorte "le 
cheval de Troie" du marxisme dans 1'Eglise (cf. DIAL D l6 1  et 304) 
La querelle devait rebondir récemment avec la "prise de position 
de théologiens allemands de renom en faveur de la théologiie de 
la libération et mettait en cause l'organisme d'aide Adveniat dé­
pendant de l'épiscopat allemand (cf. DIAL D 436, 449 et 455).

Enfin, la dernière polémique en date se déclenche avec la pré­
paration de la conférence de Puebla. L'élaboration par le CELAM 
du document de consultation (cf. DIAL D 421) a été suivie d'un re­
jet quasi général de ce texte par un certain nombre de conféren­
ces épiscopales nationales et par une prolifération de prises de 
position à tous les niveaux de 1'Eglise et dans tous les pays 
(cf* DIAL D 446, 459, 464, 471? 472, 487 et 488). Les inquiétudes 
du CELAM trouvaient par contre un écho chez certains évêques 
comme, par exemple, du cardinal Salazar au Mexique (cf. DIAL D475) 
Dernier élément de la polémique autour de Puebla: la publication 
des listes des experts, observateurs et représentants du clergé et 
du laïcat latino-américain (ainsi que la liste des douze évêques 
nommés par le Saint-Siège en plus des quelques cent soixante évê­
ques élus); cette liste manifestait le souci du CELAM de renforcer 
le courant conservateur pour la conférence de Puebla. Les criti­
ques se sont alors élargies au cardinal Baggio, président de la 
Commission pontificale pour l'Amérique latine et co-président de

C'est contre ces dernières critiques que s'élève le communiqué 
ci^dessous en provenance du bureau du CELAM.

La préparation de la 3ème Conférence générale de l'épiscopat

A 66).
La troisième concerne la théologie de la libération, mise en

Puebla

(Note DIAL) J
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COMMUNIQUE DU BUREAU DU CELAM A BOGOTA (COLOMBIE)

Suite au document publié hier par le journal "El Espectador" de Bogotá 
sous le titre "Puebla: le’discrédit sur Medellin", le Conseil épiscopal 
latino-américain (CELAM) déclare ce qui suit:

1- Il regrette que la préparation de la troisième conférence générale
- préparation à laquelle a participé l’épiscopat d’Amérique latine, au 
cours de laquelle il a été procédé à une large consultation et à une é- 
tude approfondie, et pour laquelle de riches contributions ont été re­
cueillies et les étapes prévues respectées, tout cela ayant été reconnu 
par les différents groupes du cojitinent - soit devenue matière à une 
présentation aussi peu objective et si tendancieuse.

2- Les conférences épiscopales ont, en toute liberté et au vote secret, 
élu leurs délégués et dressé des listes à l’intention du St-Siège, lequel 
a choisi les participants (l). La représentation des différents groupes 
est béaucoip plus large qu’à Medellin. L’aspect oecuménique n ’a pas été 
oublié puisqu’il y aura des observateurs des Eglises chrétiennes du cojj 
tinent les plus importantes, ainsi que du judaïsme. Il y aura égalemenl 
des représentants des ouvriers, étudiants, paysans et indiens.

f
3- A la veille de 1’ouverture de la conférence, après deux années de 

préparation intense, le CELAM ne veut pas entrer en polémique avec des 
groupes anonymes capables de falsifier la vérité de façon aussi lamenta­
ble et de se référer avec un tel manque de respect au St-Siège, aux per­
sonnalités de l’Eglise désignées par le pape pour participer à l’assemblée 
et à la présidence de cette assemblée ecclésiale importante.

4- L’Eglise d’Amérique latine est convaincue que la troisième confé­
rence générale de l’épiscopat marquera l’affirmation de sa mission d’é- 
vangélisation, donnera un nouvel élan à sa tâche de service de l’homme, 
représentera une espérance pour l’avenir des peuples auxquels elle pré­
sente le message évangélique et sera marquée de l’expérience de la joie 
dans 1’Esprit car le Seigneur continue de la rassembler, lui confie sa 
Parole et la charge de mission. Confirmation en sera donnée par la 
présence du pape Jean Paul II qui, tel Paul VI lors de la conférence d 
Medellin, prononcera comme successeur de Pierre et vicaire du Christ 1 
discours apostolique qui éclaire et oriente. «

Bogotá, le 4 janvier 1979 

( l) Observateurs et experts. Cf. introduction de ce document (N.d.T.) .
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